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– Mais non ! C’est pour cela que je suis parvenu à cette heure-ci ! 
Père, glorifie ton nom ! » 
Alors, du ciel vint une voix qui disait : 
« Je l’ai glorifié et je le glorifierai encore. » 

En l’entendant, la foule qui se tenait là 
disait que c’était un coup de tonnerre. 
D’autres disaient : « C’est un ange qui lui a parlé. » 

Mais Jésus leur répondit : 
« Ce n’est pas pour moi qu’il y a eu cette voix, mais pour vous. 
Maintenant a lieu le jugement de ce monde ; 
maintenant le prince de ce monde va être jeté dehors ; 
et moi, quand j’aurai été élevé de terre, 
j’attirerai à moi tous les hommes. » 
Il signifiait par là de quel genre de mort il allait mourir. 

DIMANCHE DE PÂQUES  

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (20, 1-9) 

Le premier jour de la semaine, Marie Madeleine se rend au tombeau de 
grand matin; c’était encore les ténèbres. Elle s’aperçoit que la pierre a été 
enlevée du tombeau. Elle court donc trouver Simon-Pierre et l’autre 
disciple, celui que Jésus aimait, et elle leur dit : « On a enlevé le Seigneur 
de son tombeau, et nous ne savons pas où on l’a déposé. » Pierre partit 
donc avec l’autre disciple pour se rendre au tombeau. Ils couraient tous 
les deux ensemble, mais l’autre disciple courut plus vite que Pierre et 
arriva le premier au tombeau. En se penchant, il s’aperçoit que les linges 
sont posés à plat; cependant il n’entre pas. Simon-Pierre, qui le suivait, 
arrive à son tour. Il entre dans le tombeau; il aperçoit les linges, posés à 
plat, ainsi que le suaire qui avait entouré la tête de Jésus, non pas posé 
avec les linges, mais roulé à part à sa place. C’est alors qu’entra l’autre 
disciple, lui qui était arrivé le premier au tombeau. Il vit, et il crut. 
Jusque-là, en effet, les disciples n’avaient pas compris que, selon 
l’Écriture, il fallait que Jésus ressuscite d’entre les morts. 

Carême-Année B     
Récits évangéliques* 

1er DIMANCHE DU CARÊME 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (1,12-15) 

Jésus venait d’être baptisé. Aussitôt l’Esprit le pousse au désert 
et, dans le désert, il resta quarante jours, tenté par Satan. 
Il vivait parmi les bêtes sauvages, et les anges le servaient. 
Après l’arrestation de Jean, Jésus partit pour la Galilée 
proclamer l’Évangile de Dieu ; il disait : 
« Les temps sont accomplis : le règne de Dieu est tout proche. 
Convertissez-vous et croyez à l’Évangile. » 

2e DIMANCHE DU CARÊME 

Évangile de Jésus Christ selon saint Marc (9,2-10) 

En ce temps-là, Jésus prit avec lui Pierre, Jacques et Jean, 
et les emmena, eux seuls, à l’écart sur une haute montagne. 
Et il fut transfiguré devant eux. 
Ses vêtements devinrent resplendissants, d’une blancheur telle 
que personne sur terre ne peut obtenir une blancheur pareille. 
Élie leur apparut avec Moïse, et tous deux s’entretenaient avec Jésus. 

Pierre alors prend la parole et dit à Jésus : 
« Rabbi, il est bon que nous soyons ici ! Dressons donc trois tentes : 
une pour toi, une pour Moïse, et une pour Élie. » 
De fait, Pierre ne savait que dire, tant leur frayeur était grande. 
Survint une nuée qui les couvrit de son ombre, 
et de la nuée une voix se fit entendre : 
« Celui-ci est mon Fils bien-aimé : écoutez-le ! » 
Soudain, regardant tout autour, ils ne virent plus que Jésus seul avec eux. 

Ils descendirent de la montagne, 
et Jésus leur ordonna de ne raconter à personne ce qu’ils avaient vu, 
avant que le Fils de l’homme soit ressuscité d’entre les morts. 
Et ils restèrent fermement attachés à cette parole, 
tout en se demandant entre eux ce que voulait dire : 
« ressusciter d’entre les morts ». 
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3e DIMANCHE DU CARÊME 

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (2,13-25) 

Comme la Pâque juive était proche, Jésus monta à Jérusalem. 
Dans le Temple, il trouva installés les marchands de bœufs,  
de brebis et de colombes, et les changeurs. 
Il fit un fouet avec des cordes, et les chassa tous du Temple, 
ainsi que les brebis et les bœufs ; 
il jeta par terre la monnaie des changeurs, renversa leurs comptoirs, 
et dit aux marchands de colombes : « Enlevez cela d’ici. 
Cessez de faire de la maison de mon Père une maison de commerce. » 
Ses disciples se rappelèrent qu’il est écrit : 
L’amour de ta maison fera mon tourment. 
 
Des Juifs l’interpellèrent : 
« Quel signe peux-tu nous donner pour agir ainsi ? » 
Jésus leur répondit : 
« Détruisez ce sanctuaire, et en trois jours je le relèverai. » 
Les Juifs lui répliquèrent : 
« Il a fallu quarante-six ans pour bâtir ce sanctuaire, 
et toi, en trois jours tu le relèverais ! » 
Mais lui parlait du sanctuaire de son corps. 
Aussi, quand il se réveilla d’entre les morts, 
ses disciples se rappelèrent qu’il avait dit cela ; 
ils crurent à l’Écriture 
et à la parole que Jésus avait dite. 
 
Pendant qu’il était à Jérusalem pour la fête de la Pâque, 
beaucoup crurent en son nom, à la vue des signes qu’il accomplissait. 
Jésus, lui, ne se fiait pas à eux, parce qu’il les connaissait tous 
et n’avait besoin d’aucun témoignage sur l’homme ; 
lui-même, en effet, connaissait ce qu’il y a dans l’homme. 

4e DIMANCHE DU CARÊME  

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (3,14-21) 

« De même que le serpent de bronze 
fut élevé par Moïse dans le désert, 
ainsi faut-il que le Fils de l’homme soit élevé, 
afin qu’en lui tout homme qui croit ait la vie éternelle. 
Car Dieu a tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, 
afin que quiconque croit en lui ne se perde pas, 

mais obtienne la vie éternelle. 
Car Dieu a envoyé son Fils dans le monde, 
non pas pour juger le monde, 
mais pour que, par lui, le monde soit sauvé. 
Celui qui croit en lui échappe au Jugement, 
celui qui ne croit pas est déjà jugé, 
du fait qu’il n’a pas cru au nom du Fils unique de Dieu. 
Et le Jugement, le voici : 
la lumière est venue dans le monde, 
et les hommes ont préféré les ténèbres à la lumière, 
parce que leurs œuvres étaient mauvaises. 
Celui qui fait le mal déteste la lumière : 
il ne vient pas à la lumière, 
de peur que ses œuvres ne soient dénoncées ; 
mais celui qui fait la vérité vient à la lumière, 
pour qu’il soit manifeste 
que ses œuvres ont été accomplies en union avec Dieu. » 

5e DIMANCHE DU CARÊME  

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (12,20-33) 

En ce temps-là, 
il y avait quelques Grecs parmi ceux qui étaient montés à Jérusalem 
pour adorer Dieu pendant la fête de la Pâque. 
Ils abordèrent Philippe, qui était de Bethsaïde en Galilée, 
et lui firent cette demande : 
« Nous voudrions voir Jésus. » 
Philippe va le dire à André, et tous deux vont le dire à Jésus. 
 

Alors Jésus leur déclare : 
« L’heure est venue où le Fils de l’homme doit être glorifié. 
Amen, amen, je vous le dis : 
si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il reste seul ; 
mais s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. 
Qui aime sa vie la perd ; 
qui s’en détache en ce monde la gardera pour la vie éternelle. 
Si quelqu’un veut me servir, qu’il me suive ; 
et là où moi je suis, là aussi sera mon serviteur. 
Si quelqu’un me sert, mon Père l’honorera.  
Maintenant mon âme est bouleversée. Que vais-je dire ? 
“Père, sauve-moi de cette heure” ?  (Suite de la lecture au verso) 


